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veut être conduit eî éc xiré \ Noliimus hune

regnare svpei nos. {^t a^^ 13, 14.)

Il s*éleva de tous côtés des églises nom-

•fcreuses et flofissantec: , et la longue et cons-

tante persévérance du premier ouvrier évan-

gélique de la Chine , tut onfin récompensée

par le succès le plus touchant, le plus dé-

'sirable. Les établisseniens formés à Nankin

et à Nanchan s'accrurent, se fortifièrent;

Dieu y étoit servi , aimé , et les néophytes

y donnoient l'exemple des plus sublimes

vertus , et retraçoient la vie et le courage des

premiers siècles du christianisme.

Les Mis. onnaires ,
par égard pour les

usages et les mœurs de cet Empire , ne

purent parvenir à faire connoltre la religion

aux femmes chinoises qu'avec beaucoup de

précautions. Les premières qu'ils converti-

rent, servirent de catéchistes pour endoc-

'triner les autres, et ils respectèrent tant

qu'ils purent, cette séparation des deux

sexes qu'ils trouvèrent établie.

Ceux qui ont fait des crimes aux Jésuites,

même de leurs vertus , les ont accusés d'avoir

affecté sur ce point ul ^ pudeur injurieuse


